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Table ronde 1 sur 3 : Protéger les populations déplacées contre les maladies à transmission 
vectorielle par le biais d’une collaboration multisectorielle 

Le 6 septembre 2022, Washington DC 
 

Résumé 
 

Objectif : Discuter de la manière dont une plus grande collaboration intersectorielle peut et doit 
créer de nouvelles ressources financières, renforcer le soutien opérationnel aux pays où le paludisme 
est très répandu et étendre les programmes de lutte contre le paludisme et d'autres vecteurs aux 
populations migrantes et déplacées qui résident dans des environnements opérationnels complexes 
(EOC) et dans des situations de crises humanitaires.  
 

• La réunion a rassemblé des représentants d'ALMA, du Fonds mondial, de la FICR, de l'OIM, de 
MSF, de RBM, du FNUAP, de l'UNICEF, du HCR, du BHA, de l'US-PMI et de l'OMS. 

• Une représentation multisectorielle, c'est-à-dire les groupes sectoriels WASH, les groupes Shelter 
and Health (Logement et santé), la lutte antivectorielle et la réponse aux situations d'urgence.  

 
Les principaux problèmes 

• Mécanismes nécessaires pour répondre aux divers besoins des personnes déplacées, dont le 
nombre devrait dépasser l'estimation actuelle de 100 millions (au premier semestre 2022). Il est 
nécessaire de renforcer la prestation de services intégrés, l'approvisionnement et la distribution 
des produits de première nécessité.  

• Faible qualité et mauvais suivi des services dans les EOC. La santé des personnes déplacées et 
des populations d'accueil est menacée par la réapparition de maladies, les mauvaises conditions 
de logement, la mauvaise gestion de l'eau et des déchets, l'accès limité à la vaccination 
systématique et à la lutte antivectorielle. Une forte rotation des agents de santé 
communautaires, en partie due à l'incapacité à maintenir la rémunération sur une période de 
subvention pluriannuelle. 

• Le partage des données entre les secteurs est faible. Les données ventilées sur les personnes 
déplacées en interne (PDI) et les réfugiés sont rares. 

• Le suivi des flux de ressources, y compris pour la lutte antivectorielle, dans les situations 
humanitaires et de conflit est complexe. 

• La reprogrammation des fonds à mi-parcours du cycle de subvention peut s'avérer difficile. 
 
Recommandations pour les parties prenantes  
 

Recommandation Partenaire 
de 
financement 

Partenaire 
opérationnel 

Programme 
national 

Secteur 
privé 

Universités 
et recherche 

Mettre en place une série de 
recommandations à présenter aux 
groupes WASH et Shelter and 
Health pour plaider en faveur 
d'une collaboration plus fréquente 
et plus approfondie avec les 
programmes de lutte 
antivectorielle.  

✓  ✓  ✓  ✓  ✓  

Faciliter et encourager l'échange 
de données sur les maladies entre 
les secteurs afin que les 
partenaires WASH et Shelter and 

✓  ✓  ✓  ✓  ✓  
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Recommandation Partenaire 
de 
financement 

Partenaire 
opérationnel 

Programme 
national 

Secteur 
privé 

Universités 
et recherche 

Health soient parfaitement 
conscients de l'impact de leurs 
programmes et services sur 
l'incidence et le caractère 
endémique du paludisme.  

Engager davantage de partenaires 
humanitaires et de 
développement dans le secteur 
climatique dans des dialogues sur 
le lien entre la déforestation, la 
destruction des terres, l'insécurité 
alimentaire, l'agriculture, les 
conditions météorologiques 
extrêmes et les zones 
environnementales changeantes 
et sur la manière dont ces 
éléments sont liés au paludisme 
dans les EOC et les crises 
humanitaires. 

✓  ✓  ✓  ✓  ✓  

Élaborer un plan intersectoriel 
avec les partenaires mondiaux de 
la nutrition. 

✓  ✓  ✓  ✓  ✓  

Donner la priorité à l'élaboration 
d'études de cas sur le paludisme. 

✓  ✓  ✓  ✓  ✓  

Agir avec le groupe WASH à 
propos d’un nouvel axe 
stratégique sur l'élargissement de 
la collaboration avec les 
partenaires du secteur de la santé 
et de la lutte antivectorielle. 

 ✓  ✓  ✓  ✓  

Agir avec le groupe de travail du 
programme Immunization Agenda 
(IA) 2030 sur les enfants n’ayant 
jamais été vaccinés pour identifier 
les domaines de chevauchement. 

✓  ✓  ✓    

Veiller à ce que les services de 
lutte antivectorielle et de lutte 
contre le paludisme soient repris 
dans les appels de fonds 
humanitaires. 

✓  ✓  ✓    

 
Prochaines étapes 
● Produire un rapport de réunion avec des résultats ciblés, les prochaines étapes et les actions à 

entreprendre pour les partenaires. 
● Tirer parti du lancement du nouveau cycle de subventions du Fonds mondial et d'autres 

possibilités de financement pour mettre les partenaires nationaux en contact avec les donateurs, 
et inclure des activités de lutte antivectorielle adaptées aux personnes déplacées dans les 
demandes de financement des pays et des plans nationaux. 

● Identifier et planifier les possibilités, dans les années à venir, de poursuivre ce dialogue et 
d'impliquer de nouveaux et d'anciens partenaires du monde universitaire, du secteur privé, 
d'autres domaines de pathologies et d'autres secteurs, ainsi que des partenaires nationaux et 
des programmes nationaux de lutte contre le paludisme. 
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● Encourager la poursuite de l'élaboration et de la diffusion de documents d'appui (manuels, 
études de cas, analyses et tableaux de bord) en collaboration avec les pays et les partenaires 
chargés de la mise en œuvre, afin de permettre le suivi des progrès réalisés au fil du temps. 

 


